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Introduction 1 .

Le groupe ethnique auquel appartiennent les Fâng 2 ou Pahouins occupe
en Afrique Equatoriale une vaste région qui va de l’océan Atlantique à la
Sanga, affluent du Congo, et des environs du cinquième degré latitude Nord
(rivière Sanaga, au Cameroun) jusqu’au deuxième degré latitude Sud (lagune
de Fernan-Vaz).

Entre les Fâng du Gabon, les Ewondo de Yaoundé, les Bulé de la
région Sud-Cameroun, les affinités ethniques et linguistiques sont étroites. Elles
le sont même davantage qu’avec les Maké de l’Ogoué et de l’Ivindo qu’on iden
tifie trop facilement 3 , faute de les avoir étudiés de près, avec les Fâng. Ils en
diffèrent notablement aussi bien par les traits physiques que par le dialecte
qu’ils parlent. Les Maké sont le produit d’un métissage dans lequel domine
à n’en pas douter l’élément emprunté aux clans voisins, en particulier les Bakélé.

1 Pour bien situer l’objet de cette étude et rendre plus intelligibles les quelques
échantillons de la littérature orale fâng qui sont présentés ici, j’ai cru bon de donner,
 en matière d’introduction, quelques notes sur l’habitat, l’origine, les caractérisques princi
pales de la race.

2 C’est le véritable nom qu’ils se donnent dans leur langue: Bi nœ bobœ fan, nous
sommes des Fâng. La dénomination de Pahouins par laquelle les Européens les
désignent, n’est autre qu’une déformation du nom que leur donne les tribus côtières, au
parler traînard. De Mpamwe on a fait Pahouin.

3 La plupart des récits de voyages, rapports officiels, ouvrages et revues de géo
 graphie, ethnographie, linguistique, divisent les Fâng en Betsi et en Maké. Voir notam
ment: V. Largeau, Encyclopédie pahouine (1901); R. Avelot, Recherches sur l’histoire
des migrations dans le bassin de l’Ogoué (1906). Ce dernier apparente même les Shaké
aux Fâng. Or jusqu’ici rien n’est venu prouver un tel lien de parenté. Au contraire tous
les indices ethniques et linguistiques font appartenir les Shaké au groupe des Bakélé.

Anthropos XXVIII. 1933. 1


